
Enceinte fortifiée d’Houlbec Cocherel

Compte rendu de visite archéologique du 5 mars 2022

Houlbec-Cocherel  abrite  un  édifice  du  moyen-age  encore  très  largement  visible.  Les  premières
descriptions ont été réalisées par Alphonse-George Poulain.

http://www.avphc.fr/2021/01/22/exploration-dun-ouvrage-fortifie-a-houlbec/ 

L’endroit est connu dans le village sous le nom de « Motte aux anglais ».

Le 5 mars 2022, l’AVPHC a organisé une visite en présence de France Poulain, architecte des bâtiments
de France au ministère de la culture et de 3 archéologues spécialistes des ouvrages du moyen âge. 

Ce document rend compte de cette visite et présente les quelques éléments de discussions et d’échange.
Il convient de ne prendre les éléments rapportés que comme des hypothèses et surtout pas comme des
conclusions définitives et argumentées que seules des fouilles approfondies peuvent permettre. 

Toutefois  cette  visite  a  mis  en  exergue  le  caractère  historique  et  culturel  exceptionnel  de  ce  site
millénaire pour le village, et qui devra donc faire l’objet de mesures de protection en lien avec la mairie
d’Houlbec Cocherel. 

1. Différence entre une enceinte fortifiée et une motte castrale

En Normandie les enceintes fortifiées sont 
de 2 dimensions : 25 m ou 50 m de 
diamètre (mesure prise de crête à crête).

Les enceintes fortifiées dates du début du 
11ièmes siècle et sont antérieures aux 
mottes castrales.

Fig 1. Représentation schématique d’une enceinte fortifiée.

http://www.avphc.fr/2021/01/22/exploration-dun-ouvrage-fortifie-a-houlbec/


De dimension beaucoup plus importantes 
que les enceintes fortifiées, les mottes 
castrales sont aussi plus récentes. Elles sont 
édifiées à partir du 12ème siècle.

La motte castrale comporte en son centre 
un donjon. 

L’exemple typique en Normandie est celle 
de Gisors.

Fig 2. Représentation schématique d’une motte castrale

2. Location de la “motte aux anglais”

L’enceinte fortifiée dite la motte, est située sur la colline au nord de l’église Saint Pierre.

Fig. 3 Emplacement du site du moyen age



Fig 4 : Emprise générale du site

3. Description du site

Nota bene : les éléments suivants transcrivent les échanges lors de la visite du 5 mars. A ce stade ce ne
sont que des hypothèses qui nécessiteront des travaux bien plus conséquents pour les confirmer.

La  structure  la  plus  évidente  est  celle  communément  appelé  la  motte  anglaise.  Cette  dernière
dénomination semble totalement erronée. 

Il  s’agit  en  fait  d’une  des  structures  d’un  ensemble  plus  vaste  qui  occupe  en  réalité  toute  la  zone
comprise entre la route au nord du site et la pente de la colline au sud. Celle-ci est la haute cour de
l’enceinte fortifiée. Le diamètre de cercle de crête est de 25 mètres. En Normandie les enceintes sont de
2 tailles, 25 ou 50 mètres, ces dernières étant beaucoup plus fréquentes.

Le fait qu’il s’agisse d’une enceinte fortifiée et non d’une motte est essentiel. En effet, les mottes sont
plus récentes que les enceintes. Ainsi celle d’Houlbec par comparaison à d’autres dans le département
pourrait dater des années 1000 à 1050, probablement 1020. 

Elle  a  donc  été  créée  par  les  Normands  sous  le  règne  de  Richard  2,  grand  père  de  Guillaume  le
Conquérant.

Il est toutefois probable que le site fut occupé ultérieurement par les anglais au 14 ième siècle.



A noter que les fossés entourant l’enceinte devaient être beaucoup plus profonds. Ils ont certainement
été en partie remblayés. Par ailleurs le remblai sur lequel s’élevait la fortification devait être beaucoup
haut. Il a pu perdre de la hauteur par érosion.

Fig 5 – Description générale du site et de ses différents éléments

D’autres  structures  moins  apparentes  et  moins  lisibles  finissent  par  être  identifiées.  Notamment  à
l’ouest de la haute cour s’étend la basse cour (voir fig 5). De forme ovale, elle était elle-même fortifiée.
Bien que les fossés ont été remblayés au court du temps, sa forme est en fait clairement visible sur le site
ainsi que les fossés et les remblais. Les fossés sont aujourd’hui les chemins qui encerclent la structure.



On peut également identifier une structure en contrebas de la haute cour (cercle un peu plus petit vers
la vallée). Il s’agissait peut être d’un avant-poste défensif.

Fig 6 – représentation schématique de l’enceinte de la haute cour par AG Poulain

Des fossés à l’est vers les habitations sont également identifiés. 

Enfin la route, bien connue des randonneurs qui part du bas de la colline et remonte vers le plateau (axe
SE-NO), date lui aussi de la même époque. Ce chemin millénaire, réalisé en cavée permettait l’accès au
site depuis la vallée.

L’ensemble reste de sa taille très modeste notamment la basse cour. Ainsi, il ne devait pas y avoir de
logis seigneurial. Le rôle de l’enceinte était donc certainement seulement défensif, la basse cour abritant
uniquement le corps armé.



Le site de la motte vu de la route

La motte vue depuis la route



Vue des fossés de la haute cour (nommée improprement la motte). Les fossés étaient plus profonds
et le remblai plus haut.

Vue panoramique de l’enceinte et de sa cour intérieure (Haute cour). Vue des remblais sur lesquels
la fortification était érigée. L’entrée est en haut à droite sur la photo.

Vue de la basse court à l’ouest de la haute cour dite la motte

Le fossé de la basse court (tirets) et le remblai (trait plein). Extrémité ouest.
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